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sur bois. Ces lettres romaines appartiennent à un type par­
ticulier. Eskrich ne les a pas tirées directement d'inscrip­
tions antiques; il a eu dans les mains le Champ fleur y de 
Geffroy Tory ( i ) ; il a fait d'autres emprunts à Tory, on le 
verra plus loin. 

Nous n'avons pas à entrer dans les détails de l'étrange 
composition de cette satire figurée; elle est certes dans 
l'esprit du temps et bien marquée au coin de Genève. Elle 
a une réelle originalité. De nombreuses scènes différentes 
remplissent les seize feuilles de cette carte, et le dessinateur 
a su ne pas en altérer l'unité. La Mappemonde présente cette 
intéressante particularité qu'Eskrich y a introduit les por­
traits des Réformateurs et des plus illustres de leurs par­
tisans et des ministres de la Réforme (2). On en compte 
une quarantaine. Nous citerons Luterus, Melanchton, 

Zuingle, Io. Hns, Farelus, Viretus, Wolphius, qui ont cha­
cun à la main une bible avec une auréole et des flèches. Le 
livre sacré que portent Bullinger, Gualther, Lavaterus, Haler, 

Bucer, Hiperius, est entouré de flammes; Frosdelius a une 
cuirasse de bibles. Erasmus et Be^a tiennent chacun un 
glaive placé au milieu d'une bible; Œcolampade lance la 
bible avec une fronde, etc. (3). 

(1) Champ fleury, auquel est contenu Lart et Science de la deue et vraye 

proportions des Lettres Attiques qu'on dit autrement Lettres Antiques, et 

vulgairement Lettres Romaines, proportionnées selon le corps et visage 

humain. 152g. 

(2) Nous en citons plusieurs sous les noms qu'ils portent sur les 

planches. 

(3) Les noms des Réformateurs sont ceux qui sont inscrits sur la 

Mappemonde, pseudonymes pour la plupart qu'ils s'étaient donnés et 

par lesquels ils étaient connus. Ainsi, Melanchton était Philippe Schwar-

zerde, Œcolampade, Jean Hausschcin, Hvperius, Jean-André Ghee-

raerds, etc., etc. 


